
CSAL emplois, janvier 2024.

Madame la Présidente du CSAL de l’Eure,

Notre département de l’Eure subit une nouvelle saignée en cette année 2024. Une
saignée, comme dans la médecine de la période baroque, où ce remède, la saignée,
était réputé guérir beaucoup de maladies. C’était une époque où, pour rester en vie
plus longtemps, il valait mieux rester le plus loin possible des médecins et de leurs
traitements. 

Bien entendu, nous nous interrogeons sur la raison de cette nouvelle saignée de 10
pertes d’emplois supprimés.

Nous avons l’impression que l’Eure est devenu le département le moins bien doté de France en nombre
de fonctionnaires de la DGFIP par habitant.
Nous avons un nombre record de communes, et nos SGC sont mal dotés en personnels.
Nous avons un nombre de dossiers de surendettement qui est particulièrement lourd à gérer pour les
postes en recouvrement.
La campagne GMBI s’est passée aussi mal qu’ailleurs. Et nous allons recommencer cette année.
Nous vous interrogerons,  cette  année comme les années  passées,  sur  les raisons  de cette  nouvelle
saignée. En pensant, par avance, que c’est un peu irrationnel.

Ceci dit, que réclamons-nous, à FO DGFIP 27 ?
Nous espérons que cette année sera la dernière année des pertes d’emplois. C’est plus ou moins ce qui
est promis, mais nous attendons plutôt du concret que de vagues promesses. Nous souhaitons même un
rééquilibrage en faveur de notre département. Nous le réclamons pour l’an prochain.
Nous voulons que les contractuels embauchés soient titularisés sur des postes de fonctionnaires, de
préférence sur concours réservé.
Nous militons pour que tous les postes vacants  soient  pourvus,  pour éviter une double peine bien
injuste pour l’Eure.
Nous revendiquons pour que les seules implantations restant dans l’Eure, fassent l’objet de travaux de
rénovations d’ampleur. Et pas uniquement sur Vernon.
Nous rêvons parfois, de nouvelles implantations, à Gisors par exemple, et également un SGC sur la rive
gauche de la Seine.
Bref, au plus noir de cette logique folle qui fait fondre notre administration comme la banquise, nous
avons encore plus que de l’espoir : un étrange optimisme. Et aucune envie de mourir sur scène. 

Et cela nous amènera, cette année, à demander des emplois supplémentaires, des salaires avec une
augmentation importante du point d’indice,  un retraite à 60 ans à taux plein pour tous, et  nous le
demanderons par toutes les moyens que le syndicalisme libre et  indépendant a à sa disposition: la
négociation, la grève, la pétition ou tout autre forme d’action.
Le syndicalisme libre et indépendant qu’incarne Force Ouvrière.


